
Serviteurs N° 63 – page 2 

 
 
 
Ce service diocésain, propose 
une formation à la prise de 
parole dans le cadre liturgique 
d’une homélie. Six diacres ont 
suivi cette formation cette 
année, ils nous livrent ci-
dessous leurs témoignages. 
 
À quoi peut servir de passer 
des heures de réflexions et de 
rédactions d'une homélie 
quand les paroissiens, quittant 
une célébration, ont déjà 
oublié le message que l'Esprit 
Saint nous demandait de 
communiquer ? Les plus belles 
homélies qui peuvent être 
proclamées, avec la plus belle 
théologie qui puisse exister ne 
semblent suffire à elle seule... 
Pourquoi ? Tout simplement 
parce que loin du contenu de 
fond (la théologie, les liens 
avec notre modernité...), notre 
propre personne n'a pas su être 
convaincante. Pardon de dire 
les choses, mais nous ne 
sommes pas toujours au fait 
d'« accrocher » notre 
auditoire... 
 

Le Service d'Optimisation des 
Homélies nous propose de 
nous tourner vers la forme, 
c'est-à-dire vers notre propre 
personne qui proclame. Nos 
postures, nos regards, la 
gestion du temps, le fait d'être 
tributaire de notre écrit alors 
que nous proclamons 
oralement ne sont que 
quelques exemples qui sont 
très facilement corrigeables... à 
la condition que quelqu'un, un 
jour, nous dise que notre 
message n'était pas clair parce 
que nous avons fait telle(s) ou 
telle(s) « petite(s) » erreur(s)... 
Cela peut durer, sans ces 
quelques ajustements, pendant 
de longues années...  
L'équipe de S.O.H. de notre 
diocèse ne se tient qu'à cela. 
Certes, S.O.H. peut mettre le 
doigt là où il pourrait y avoir de 

la 
 
 

 douleur si l'on n'accepte pas la 
critique... Mais son regard est 
neutre et n'est tourné que sur 
la forme du message, c'est- 
à-dire uniquement vers la  
communication et ses  
techniques... Loin du fond de 
notre message, chacun peut 
facilement utiliser quelques   
« outils » très simples à mettre 
en place ; outils qui sont 
proposés par S.O.H.  
Optimiser une homélie peut 
rester un vain mot, si l'on ne se 
donne pas les moyens afin que 
l'intelligence de l'auditoire soit 
réceptive à ce message 
proclamé, et que cet auditoire 
reparte avec l'essentiel de celui-
ci en fin de célébration. J'invite 
tous mes frères à se remettre 
en cause et à risquer cette 
expérience que je ne regrette 
pas d'avoir effectuée. 
(Vous remarquez que je ne 
révèle rien du contenu de cette 
formation : il vous faudra suivre 
cette formation pour 
« savoir » !, « savoir-faire » ! et 
« savoir-être » ! en terme de 
communication).  

Didier Hénaut  

 
"Un esprit de bienveillance 
entremêlée de compétence 
dans un climat de vérité et de 
convivialité, Voila pour 
l'ambiance. 
Cette formation mêle apports  
théoriques et exercices 
pratiques toujours sur la forme 
des homélies, pas sur le fond. 
La vidéo est un outil très  
formateur qui permet  

 
 
 

d'évoluer rapidement dans ses 
attitudes . On en ressort 
différent et plus au clair sur les 
objectifs poursuivis." 

Yannick Begard  
 

Une formation très utile pour 
nous aider à construire une  
homélie avec les outils que les 
formateurs nous ont donnés et 
indispensable pour nous  
corriger dans notre façon 
d'être, de se tenir, de faire 
partager en gardant des temps 
de pause sans que l'auditoire 
s'ennuie et garde toute son 
attention. C'est à proposer à 
nos frères diacres car nous en  
sortons enrichis.  

Guy  Théry 
 

J'ai trouvé dans la formation 
SOH un exemple de la 
complémentarité entre 
l'intelligence et le savoir-faire 
humain, et l'action de l'Esprit-
saint. La priorité reste bien sûr 
au contenu qui relève de la 
réception intérieure de la 
Parole : méditation, prière, vie 
témoignante. 
Ce n'est pas l'objet de SOH. Ici 
il s'agit de travailler sur l'outil 
que nous sommes quand nous 
devons assurer une homélie. 
Cet outil peut être abîmé, mal 
affûté, inadapté : et cela 
parasite la réception que peut 
en faire l'auditeur. Quel 
dommage ! Cette formation est 
très apaisante. On en ressort 
avec le sentiment d'avoir 
acquis de bons outils et d'avoir 
amélioré ceux dont on 
disposait déjà naturellement. 
On est plus confiant en soi, 
mieux armé pour délivrer un 
message audible et 
compréhensible. Finalement, 
c'est faire honneur à Celui qui, 
seul, sait parler au cœur mais 
qui nous fait la confiance de 
croire que nous nous équipons 
bien. 

Jean-François Douillard 

Service d’Optimisation des Homélies 


